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forgot, Erwan

Convoi 42
Paris, Presses de la Cité, 1986, 340 p., (Frères d'armes)

Une présentation du lieutenant Sylvain Curtenaz

Dien Bien Phu, 7 mai 1954. Le
,"ence du cessez-le-feu chasse le fracas
e 'a bataille. Déjà les vainqueurs, à

grand renfort de cris et de coups de
rosse, vident le camp retranché de ses
rvivants. Parmi ceux-ci, les personages

que nous allons retrouver tout
u long de l'ouvrage: Norris, Margoz,

'egionnaire suisse, Azam, le gen-
arme, incarnation du devoir... A ce

Petit
Malli

groupe viendront se joindre
¦er, qui a vu son évasion compro-

¦se par l'explosion d'une mine, « Jo»
AUenic, un autre blessé, Delbay, le
aux Belge, apeuré, tremblant, soumis,
°ut comme Basquet, l'un des «rats de

am Youm», ces quelques centai-
s de déserteurs internes au camp; et
en d'autres encore, foule anonyme

t°nl on ressent la présence à travers
'e livre, 400 prisonniers poussés

dans la Jungle pour 700 kilomètres de

^ouffrances vers un camp à proximité
'a frontière chinoise, et pourbeauccc°up la fin de ce voyage qui

^PPelle la vie.

tj
a marche est la première rééduca-

n: la mort en est le prix. A chaque
dPe, le convoi 42 abandonne quelles

cadavres derrière lui. Mais dans

rés'
enfer permanent, des hommes

¦stent, ajoutant une dimension mo¬

rale à la lutte pour la survie. Emmenés

par Norris et «Jo» Allenic, Azam,
Margoz et Mallier s'attirent la haine
de leurs compagnons d'infortune par
leur refus de collaborer à ce « repentir»
qu'exigent d'eux les responsables du
convoi. La situation ne s'améliorera
guère après la tentative de fuite de

Norris, accompagné d'un autre
irréductible, le lieutenant Dubourg.
Repris, jugés, ils sont condamnés à

mort. Norris en réchappera, gracié par
un commissaire politique. U sera

flagellé devant tous les prisonniers
réunis après s'être publiquement
excusé du vol d'une pirogue, préjudice à

l'économie du Nord Vietnam!
Et la lente progression continue,

avec son incertitude quotidienne
savamment entretenue par les gardiens:
rythmes de marche et de repos brisés,
nourriture irrégulièrement distribuée

que l'on n'a jamais le temps de

préparer... Les prisonniers se concentrent

sur eux-mêmes, touchent le fond
de leur être. Même Norris et ses

compagnons sentent avec la discorde
naître la haine. Ils luttent pourtant
pour ne pas être emportés par la mort
qui fauche chaque jour plus largement
dans les rangs du convoi. L'égoïsme
d'un Basquet ne lui épargnera pas la
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douleur! Tués par le désespoir autant
que par la maladie, ils seront 80 à

marquer de leurs tombes le chemin du
convoi 42, plus de 200 à grossir le

cimetière du camp.
Descente aux enfers, la progression

du convoi illustre le retour des individus

sur eux-mêmes. Les rares
survivants, Bergot l'écrit dans sa préface, en
reviendront profondément marqués:

«Les rescapés - les vrais savent
tous qu'ils sont des miraculés. Ils
savent aussi qu'ils ne couleront
jamais des jours paisibles, ils
restent marqués dans leur esprit
et dans leur chair. Ils conservent,
quelque part en eux, une secrète

cicatrice.»'
Réflexion sur l'homme, réflexion

sur la captivité, cet ouvrage d'Erwan
Bergot, qui fait suite aux 170 Jours de

Dien Bien Phu2, est aussi un vibrant

témoignage adressé par cet ancien
officier de Légion, prisonnier en
Indochine, à tous ses camarades, pour que
le souvenir demeure, pour rétablir la

vérité, laisser la parole à ceux qui ont
vécu la bataille et les camps et en sont
revenus dans l'indifférence générale.
L'auteur a voulu ses personnages
représentatifs des milliers de soldats

emprisonnés et rééduqués après avoir
«subi» la clémence du président Ho
Chi Minh. Il a su lever avec pudeur un
coin du voile tombé sur cet épisode de

la guerre d'Indochine ct mettre en

lumière l'Homme, cet oublié de

l'Histoire.
S.C.

'Convoi 42, p. 10
1 Bergot, Erwan, Les 170 jours de Dien Bien
Phu, Paris, Presses de la Cite, 1979, 320 p.

158


	Convoi 42 [Erwan Bergot]

